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Dans ies années ; 9ô0 et 1970 le Basin Nord Occidental a consti1ué une zone test internationale d'étude 
des processus de lormation d'eau profonde ( MEDOC Group, 1970: Tchernia, 1974). De l'analyse ~-e~ 
campagnes ocOanographique:a (Prieur et aL, 1983: Lacombe et aL, 1985) ressort une vana~1l1te 
interannuelle des eaux denses nèo-lormées du bassin Occidental. Elle se traduit par l'occurence épisodique 
de maxima ou minima de T et / ou de S au voisinage du fond, bien au delà de la région septentrionale de 
formation et plongée d'eaux denses. 
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;::'J. 1· Açirandissemont du dia•;vdmme température potenMllo/salinité en Méditerr-anée Occidentale 
(stat,on:s 1 o 1, 202. 607, 619 et O) pour fes eaux profondes (z>900m) avec indication de quelques 
pro1ordeurs {en in) 

En largement of 1.:1Is di.a.gram in <he western Mediterranean stations 101,202. 607, 
6~9 and O. for deeo-water {r-900m) with some depths (in m_l. 

Les mesures réalisées au cours des campagnes MEDATLANTE (programme JGOFS-France 1989-90). à 7 
mois d'intervalle. permettent de donner une nouvelle image spatio-temporeUe de cette variabilité des 
eaux profondes aux stalions 101 et 607 situées au centre du bassin Algéro-provença! {40" N, 6° E} et 
aux stations 202 et 619. à l'extrémité est de la mer d'Alboran (36.39 M, 1° W). visitées en décembre 
1988 et août 1989. ainsi qu'en une station o, en mer ligure. au large de Nice. en juillet 1989. Les 
diagrammes 0-S de :a figura 1 sont des agrandissements pour la couche 800m-lond . En décembre 88, 
les eaux pro/onde~ aux stations 101 et 202 montrent une nette augmentation de la salinité, environ 0,02 
psu , entre 1200-1300m et le fond (2400 et 2700m), pour une diminution de température d'environ 
0,01 à 0,02cc. En ces mèmes stations {60ï et 619). revisitées en août 89, la même couche profonde 
i2□ 0m-1ond ne monrre plus qu'une augmentation de saiirnté de l'ordre de 0,005 psu, pour une 
diminution de température équivalente à celle de décembre. De p!us, en la station o de mer Ligure, en 
juillet 89, le profil profond 0-S peut être apparenté à celui des stations 607 e! 619 en août 89. Coffipre 
tenu de la position géoQrnptiique des stations 607. 619 et 0, la structure des eaux profondes du bassin 
•.Igflro-prov~nçPcl appara;t tiornogène tant en décembre 88 ou·en août 89, mais avec une modification de la 
salin1t6 profonde entre ces deux période~. Ces nouvelles donnes: homogéné1te spatiale et échelle de temps 
de 7 rnoiB son; à verser au oossIer d'é!Ude de variabilité annuelle des eaux profondes (Lacombe et al., 
1985) \ 
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Fig,2- Température potentie!le moyenne {carré blanc) ei minimale (losange noir) avec quelques 
écarts-type entre 2000m At le fond. lors de missions effectuées entre 1969 et 1988. 

Mean (white and minimum (black rhomb) potentiaf ternporature and some standard 
aev1a1ions between 2COOm and nie bottom. data acquired from 1959 to 1989. 

lndéoendarnment de cette variabilité intérannuel!e. il apparait également que la température des eaux 
sitt.Jèes à 2 000 m et au delà subll entre 1959 et 1989 une augmentation continue, tandis que la masse 
:speciliqu~ reste compri5e entre 29.09 et 29.12. Sur la ligure 2 ont été reponées en fonction du temps, 
les rnmpér•uures potentielle~ profondes (moyennes des données pour une profondeur z > 2 000 m) 
proposées par LACOMBE et al. {1985), ainsi que les 1empératures potentielles minimales observées 
autour de 2000 m, iorsqu'elles diffèrent des valeurs de fond. Ont été également reportées !es données 
correspondantes des campagnes PHYCEMED l. MEDIPROD 5 et MEDATLANTE. Entre 1959 et 1989, tant 
les Iempérature5 moyennes que les valeurs minimales, quand elles existent, accusent une croissance de 
o,12•c. La préci51on des me5uras océanographiques de température. d'une part, et. d'autre part, depuis 
1969, l'-.cquisition de proril:a venicaux continus par bathysonde CTD attestent de la réalité physique de 
l'é•,olution constatee de ces températures profondes (z > 2000m). Par ailleurs, la comparaison des 
donnf:les de température dee missions PHYCEMED 1 et MEDATLANTE, en trois zones du bassin Occidental. 
(mer Ligure. bassin Algéro-provenç-.J et mer d'A!boran) montre que l'évolution des températures de la 
couche 2000m-tond se retrouve éggiemem dans :a couche 500m-fond. la variation moyenne de la 
temoérature de cette colonne d'eau. entre 1981 et 1989 est de 4, 1 10·3 °K /an, ce qui, reporté sur la 
période trentenaire 1959-1989 donne un d0 total de 0,12 •K. ~ort la variation précédemment 
délermméio dans la couche 2000m-fond. Ce résultat atteste d'une évolution globale de toutes les e;;i.ux 
profondes du bassin•Occidenraf. Cette é!évation de température des eaux profondes proviant de celte des 
eaux 9upert1crelles lors de !a formation hivernale d'eau dense. et donc d'une mcditication c'.:lntinue du 
climat. La modélisation en !lux de la formation d'eaux denses doit permettre d'utiliser l'information en 
température des eaux profondes pour évalue, la variation du cl!mat aU dessus de la Méditerranée et 
donner une estimation d6 l'ettet de serre 
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